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              GUILLIN Alphonse
04/11/1883 – 18/12/1914 (31ans)

Fils de Auguste Guillin et de Céline Lureau mariés à Cormes 
le22/01/1876.

Lors du recensement de 1911, il est déclaré marié avec Lucie 
Vallée, avec 3 enfants : Marcelle, Jeanne et Marie.

Il exerce le métier de tisserand

Le 12 décembre, le Régiment reçoit l'ordre de prêter 
son concours à la 53' D. I. dans la région de 
Maricourt.
Le 17 dès 2 heures, le Génie, qui essaie de faire des 
brèches dans les réseaux de fil de fer, met les 
Allemands en éveil.
A 6 heures, les 7. et 8° compagnies, conduites par le 
capitaine Morel, s'élancent à l'assaut dans un superbe
élan et s'emparent de la première puis de la deuxième 
ligne  allemande, mais au prix de quels sacrifices !
Les feux croisés de l'ennemi empêchent les autres 
unités du Régiment d'avancer. L'effort des 7' et 8e 
compagnies ne peut être soutenu !
Pour conserver le terrain conquis, elles doivent se 
sacrifier jusqu'au dernier homme : aucun des partants
ne revient !
A 16 h. 30, les 5e et 6' compagnies et le 1" bataillon 
essaient à la faveur de la nuit de reprendre la 
tranchée allemande réoccupée à nouveau. Les 
quelques éléments qui y pénètrent avec le capitaine 
Hartmann sont reçus à coups de grenade et sont 
obligés de se replier.
Le lendemain vers 6 h. 45 le 115e RI attaque à 
nouveau, mais les hommes sont fauchés dès qu'ils se 
montrent. Les Allemands ont renforcé leurs positions, 
toutes leurs tranchées sont occupées et leurs feux sont
violents.
Il en est de même le 21.
Les journées des 17, 18 et 21 décembre, voient de 
glorieux mais vains et coûteux combats.
Embarqué le 28 décembre à Marcelcave, le Régiment 
débarque le lendemain à Châlons et arrive à Sarry où
il cantonne jusqu'au 5 février 1915.

Historique du 115 ème RI (Anonyme, Gabriel Enault, 
1920 )


